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KI TAVO
Moché instruit les Enfants 

d’Israël d’apporter au Saint 
Temple, une fois qu’ils se seront 
installés en Israël, les Bikourim, pré-
misses des fruits, pour déclarer ainsi 
leur gratitude à l’égard de D.ieu.
On lit également les lois de la dîme 
donnée aux Lévites et aux pauvres. 
Moché rappelle au peuple qu’il est 
« le Peuple Élu » de D.ieu et que lui 
a choisi D.ieu.
Après avoir énoncé les bénédic-
tions que D.ieu enverra au peuple 
quand ils suivront les lois de la To-
rah, la dernière partie de la Paracha 
consiste en une Tokha’ha («  Répri-
mande »), le récit de ce qui arriverait 
si les Juifs en venaient à abandon-
ner les Commandements.
En conclusion, Moché déclare 
que maintenant seulement, après 
quarante ans depuis leur naissance 
en tant que peuple, les Juifs ont 
atteint le niveau d’avoir « un cœur 
pour savoir, des yeux pour voir et 
des oreilles pour entendre ».

Se préparer à entrer  
en Terre Sainte

La Paracha Ki Tavo est tradition-
nellement lue aux alentours du 

18 Elloul (‘Haï Elloul) célébré cette 
semaine, date anniversaire des 
deux grands « luminaires », le Baal 
Chem Tov et Rabbi Chnéor Zalman 
de Lyadi. Selon les enseignements 
ésotériques de la Torah, il est établi 
que les fêtes annuelles sont impli-
citement évoquées dans la Paracha 
correspondant à la semaine où elles 
se déroulent. Rabbi Chnéor Zalman 
a également enseigné que nous 
devons vivre en harmonie avec le 
temps, c’est-à-dire intégrer le mes-
sage opportun et éternel véhiculé 
par la Paracha hebdomadaire.
Il convient donc d’examiner le lien 
entre le 18 Elloul et la Paracha Ki 
Tavo, ainsi que son application 
concrète dans notre service divin 
quotidien ; car l’action en constitue 
l’essence primordiale.
Le message de Ki Tavo se trouve 
symboliquement représenté et 
résumé dans son nom même  : 
« Tavo » : « Lorsque tu viendras dans 
le pays... » (Devarim 26 : 1) 
Ce récit constitue indubitablement 
une introduction aux prescriptions 
qui suivent, devant être observées 
lors de l’entrée en Erets Israël. La 
succession des versets semble indi-

quer : « Après que vous serez entrés 
dans le pays, alors : « Vous prendrez 
les prémices de chaque fruit du sol 
produit par la terre... et vous irez au 
lieu que D.ieu choisira... » (Ibid., 2)
De manière analogue, on relève 
plus loin dans la section :
a) «  Le jour où vous traverserez le 
Jourdain pour entrer dans le pays... 
vous devrez ériger de grandes 
pierres... Vous y inscrirez toutes les 
paroles de cette Torah dans une 
langue claire (dans les soixante-dix 
langues » (Ibid., 27 : 2-8)
b) « Lorsque vous franchirez le Jour-
dain, ceux-ci se tiendront sur le 
mont Guérizim pour prononcer la 
bénédiction du peuple... » (Ibid., 12).
La séquence de ces versets indique 
clairement qu’il ne s’agit pas ici du 
commandement direct de conqué-
rir et de pénétrer dans le pays. Cela 
avait été ordonné antérieurement. 
La Torah traite ici des prescriptions 
qui incomberont au Peuple juif 
une fois qu’il aura pénétré en Erets  
Israël.
En d’autres termes, ce contexte tex-
tuel confère au verset « Lorsque tu 
viendras dans le pays » la fonction 
d’un simple repère indicatif.

E D I T O
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A partir du dimanche 7 sept.  Pose des Téfilines : 6h 12   Heure limite du Chema : 10h 32      Fin de Kidouch Lévana : toute la nuit du samedi 6 au dimanche 7 sept. 2025
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Horaire d’entrée et sortie de 

CHABBAT KI TAVO
vendredi 12 septembre

par ‘Haïm Chnéor Nisenbaum

Le déroulement du temps prend toujours par sur-
prise. Alors que, tout juste revenus de la pause 

estivale, nous entrions de plain-pied dans le mois 
d’Elloul et son cortège d’attentes et d’espoirs spi-
rituels, nous avons ressenti ce subtil changement 
d’atmosphère qui caractérise la période. Certes, 
l’activité générale a repris et on pourrait croire que 
tout est revenu à sa place ancienne mais nous por-
tons en nous cette conviction : le monde n’est plus 
le même. C’est le vent d’Elloul qui souffle. Il faut 
le dire : c’est d’un vent bien puissant qu’il s’agit. Il 
chasse tous les miasmes portés par les futilités au-
tant que par les grossièretés humaines. Il apporte 
avec lui une liberté plus profonde et réelle que celle 
que l’on invoque couramment avec désinvolture.
Peut-être en faut-il encore davantage pour nous ré-
veiller de cette torpeur où le siècle tente de nous 
enfermer. Car celle-ci est lourde et puissante. Alors 
que l’enjeu du moment est précisément de sortir 
de ce que nous sommes, réparer ce qui doit l’être 

UNE DATE, UNE LUMIÈRE, 
UNE PUISSANCE
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D’après un enseignement du Rabbi de Loubavitch

Sortie : 20h 55ENTRÉE : 19h 51

et édifier l’avenir, l’endormissement qui conduit 
à l’oubli ne peut être un choix. Cette semaine, le 
18 Elloul fait monter sa lumière à l’horizon de la 
conscience, et c’est là son rôle. 18 Elloul, anniver-
saire de la naissance du Baal Chem Tov et de Rabbi 
Chnéor Zalman de Lyadi, respectivement fonda-
teur du ‘hassidisme et premier Rabbi de ‘Habad. 18, 
en hébreu ‘Haï – vivant, et c’est toute la vie qui, au 
travers de cette date, nous est ainsi insufflée.
Car, pour que nous soyons prêts pour les grands 
rendez-vous qui nous attendent, Roch Hachana, 
Yom Kippour etc., il faut, précisément, que nous re-
nouions avec la vie, celle qui se développe envers 
et contre tout, celle que rien n’arrête quelles que 
soient les circonstances rencontrées. En des temps 
maussades, où, parfois, le doute peut prendre 
une ampleur qu’on ne lui connaissait pas, c’est de 
cette puissance-là que nous tirerons les forces de 
la victoire essentielle, celle du Bien sur le mal, de 
la justesse sur les errements de toute nature, de 
la bienveillance sur l’indifférence ou l’opposition. 
Demain, le monde sera meilleur. C’est aujourd’hui 
que nous avons à en créer les conditions.

Bordeaux	 	20.00
Deauville		 20.01
Grenoble	 	19.35
Lille		 19.50

Lyon		 19.39
Marseille		 19.35
Montpellier	 	19.42
Nancy		 19.36
Nantes		 20.05

Nice		 19.28 
Rouen		 19.56
Strasbourg		 19.29
Toulouse		 19.51
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• DIMANCHE 7 SEPTEMBRE – 14 ELLOUL 
Mitsva positive n° 68: Il s'agit du commandement qui 
nous a été enjoint concernant l'offrande du Grand Sanhe-
drin, lorsque, par erreur, il a pris une décision contraire à la  
tradition.
Mitsva positive n° 75: Il s'agit du commandement qui nous 
été ordonné que toute femme atteinte de flux sanguin (hors 
ou au-delà de son isolement ordinaire), une fois qu'il a ces-
sé, doit apporter un sacrifice comme suit: ...deux tourterelles 
ou deux jeunes colombes. Elle n'obtient le pardon définitif 
qu'après ce sacrifice.
Mitsva positive n° 76: Il s'agit du commandement qui nous a 
été ordonné selon lequel chaque femme qui a enfanté appor-
tera une offrande: un agneau d'une année comme holocauste 
et une jeune colombe ou une tourterelle comme expiatoire. Si 
elle est pauvre, elle offrira « deux tourterelles ou deux jeunes 
colombes », l'une pour l'holocauste, l'autre pour expiatoire. 
Pour elle aussi, le pardon n'est complet qu'après avoir apporté 
ces offrandes.

• LUNDI 8 SEPTEMBRE – 15 ELLOUL
Mitsva positive n° 74: Il s'agit du commandement qui nous 
a été ordonné selon lequel tout homme guéri de son flux sé-
minal apportera un sacrifice qui consiste en ceci: deux tour-
terelles ou deux jeunes colombes, l'une comme expiatoire, 
l'autre comme holocauste. Le pardon complet ne lui sera ac-
cordé qu'après avoir apporté le sacrifice.
Mitsva positive n° 77: Il s'agit du commandement qui nous 
a été ordonné qu'un lépreux guéri de sa lèpre doit apporter 
un sacrifice, composé de trois bêtes: un holocauste, un expia-
toire et une offrande délictive, ainsi qu'une mesure d'huile. S'il 
est pauvre, il peut apporter un agneau comme délictif et deux 
pigeons ou deux jeunes colombes, l'une comme holocauste, 
l'autre comme sacrifice expiatoire. Le lépreux est le quatrième 
de ceux dont le pardon complet n'est accordé qu'après avoir 
apporté le sacrifice.

• MARDI 9 SEPTEMBRE – 16 ELLOUL
Mitsva négative n° 106: C'est l'interdiction qui nous est faite 
de remplacer une bête consacrée par une autre. C'est ce qu'on 
appelle « Temoura ».
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Une étude quotidienne 
instaurée par le Rabbi 

pour l’unité du peuple juif
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Autrement dit  : «  Il vous est garanti que 
vous entrerez dans le pays. Sachant cela, 
il convient désormais de commencer à 
préparer l’accomplissement des Mitsvot 
dont vous aurez la charge après avoir 
franchi le Jourdain ».
A présent que nous constatons que l’at-
tention de la Paracha se concentre véri-
tablement sur les Mitsvot ultérieures, il 
devient parfaitement évident que le pre-
mier verset « Lorsque tu viendras dans le 
pays », ne constitue qu’une introduction. 
Pourtant, c’est précisément ce verset qui 
donne son nom à la Paracha, « Ki Tavo » - 
« Lorsque tu viendras ». 
Que pouvons-nous tirer de ce paradoxe 
singulier  ? Le nom de la Paracha pro-
clame une garantie et une promesse  ; 
cette assurance confère à l’individu la 
certitude qu’il entrera prochainement en 
Erets Israël. Par conséquent, il commence 
à se préparer avec enthousiasme et ar-
deur pour l’accomplissement intégral des 
Mitsvot liées à la terre. 
De cette construction inhabituelle se 
dégagent plusieurs enseignements fon-
damentaux. Le véritable «  venir dans le 
pays » ne s’accomplira pleinement qu’au 
moment où notre juste Machia’h se révé-
lera lors de la rédemption ultime. A cette 
époque, nous atteindrons un niveau d’ob-
servance parfaite des Mitsvot. Le service 
divin contemporain ainsi que l’observan-
ce de la Torah et des Mitsvot durant la 
période de diaspora, particulièrement à 
l’approche de la fin de l’exil, constituent 
une préparation essentielle pour cet âge 
glorieux. Comme le souligne le Sifri  : 
« Bien que vous soyez en exil, continuez 
à observer scrupuleusement les Mitsvot 
afin que lorsque vous retournerez dans 
le pays elles ne vous soient pas étran-
gères... » (Sifri, Ékev 11 : 17).
Le Ramban (Na’hmanide) explique que les 
Mitsvot ont été principalement données 
pour ceux qui résident en Erets Israël. En 
observant les Mitsvot durant l’époque de 
l’exil, elles servent de « signes », et nous 
aurons le mérite de les accomplir dans 
toute leur splendeur lors de la venue 
du Machia’h et de notre entrée en Erets  
Israël.

Pour que cette préparation soit adéquate 
et bénéfique, l’individu doit savoir à 
l’avance - de manière positive et absolue - 
qu’il « viendra bientôt dans la terre », qu’il 
« héritera » et « s’installera dans la terre ».
Il pourra alors surmonter aisément toutes 
les dissimulations et obstacles engendrés 
par l’exil sombre, et servir D.ieu avec joie 
et un cœur réjoui - conscient que la dias-
pora n’est que temporaire, et que très pro-
chainement, s’accomplira la promesse  : 
« Tu viendras en Terre Sainte... tu l’occu-
peras... et t’y établiras ». (Devarim 26 :1)
Le lien avec ‘Haï Elloul se manifeste ici 
de manière significative. En tant que 
date anniversaire du Baal Chem Tov et de  
Rabbi Chnéor Zalman, ‘Hai Elloul symbo-
lise la révélation et la diffusion des ensei-
gnements de la ‘Hassidout, la ‘Hassidout 
générale et la ‘Hassidout ‘Habad en par-
ticulier. 
L’anniversaire d’un Tsaddik constitue 
un moment propice à une «  ascen-
sion favorable  » (Yérouchalmi, Roch  
Hachana 3  : 8), renforçant considérable-
ment la manifestation et la propagation de 
la philosophie ‘hassidique en cette journée  
particulière. 
La diffusion de la ‘Hassidout s’inscrit 
comme une préparation essentielle à 
l’avènement du Machia’h. En effet, le Baal 
Chem Tov relatait qu’il s’était élevé un 
jour jusqu’au « palais du Machia’h » où il 
lui adressa la question suivante : « Quand 
le Maître viendra-t-il ? » La réponse reçue 
fut alors : « Lorsque les sources de ton en-
seignement seront révélées et connues 
dans le monde, et que les sources 
mêmes de ta doctrine se répandront à  
l’extérieur ». 
L’essentiel de la diffusion requise de la 
doctrine ‘hassidique est réalisé par la 
‘Hassidout ‘Habad lorsqu’elle est propagée 
et étudiée selon une dynamique de « pro-
gression », à travers la compréhension et 
la perception des facultés intellectuelles 
de l’âme.
Avec la diffusion des sources de la ‘Has-
sidout, l’imminence de la venue du Ma-
chia’h devient de plus en plus manifeste, 
révélant que nous sommes sur le point 
d’entrer en Terre Promise. Dès lors que 

ces sources ont été largement répandues, 
le chemin est tracé, permettant au Maître 
(Machia’h) d’arriver, tandis que nos pré-
paratifs atteignent leur perfection. Ce lien 
établit une corrélation entre le thème de 
‘Haï Elloul et celui de ‘Ki Tavo’.
Un autre aspect mérite d’être souligné. 
Les sources de la philosophie ‘hassidique, 
thème central de ‘Haï Elloul, se sont dif-
fusées jusqu’aux contrées les plus éloi-
gnées, comme cela est particulièrement 
mis en évidence dans le passage de Ki 
Tavo  : «  [Sur ces pierres,] tu inscriras 
toutes les paroles de cette Torah dans une 
langue claire (les soixante-dix langues) ». 
(Devarim 27 : 8 et Rachi)
C’est le Rabbi précédent qui, par ses ef-
forts inlassables, a permis la diffusion 
ultime du ‘hassidisme à travers de nom-
breuses langues.
La nécessité d’un « Séfer Torah » révélant 
les enseignements ésotériques de la 
Torah dans les «  soixante-dix langues  » 
s’avère donc particulièrement pertinente 
alors que nous nous trouvons au seuil de 
Ki Tavo, prêts à pénétrer sur la Terre Pro-
mise. Cela s’avère indispensable pour les 
nations non-juives du monde, car il est 
prophétisé que : « Et les étrangers paîtront 
vos troupeaux... » (Yéchayahou 61 : 5) ou, 
comme nous le lisons dans la Haftara de 
cette semaine : « Les fils des étrangers re-
bâtiront vos murailles, et leurs rois vous 
serviront ». (Yéchayahou 60 : 10)
Mais plus encore  : «  Alors Je tourne-
rai vers les peuples une langue pure (la 
Sainte Langue), afin qu’ils invoquent 
tous ensemble le Nom de l’Éternel et Le 
servent d’un même consentement.  »  
(Tséfania 3 : 9) Par conséquent, une pré-
paration adéquate en vue de cet objectif 
messianique doit impérativement être 
entreprise dès à présent. Comment cela se  
concrétise-t-il ? 
Les nations non-juives doivent étudier 
les portions de la Torah qui leur sont ap-
plicables, notamment celles relatives à 
la foi en D.ieu telles qu’élaborées dans la 
philosophie ‘hassidique, entre autres. La 
traduction de ces concepts dans des lan-
gues accessibles leur permettra d’acquérir 
cette connaissance essentielle.



Atlantic City, vous connaissez ? Une ville célèbre pour ses 
nombreux casinos et autres attractions pour joueurs in-

vétérés. C’est dans cette ville que mes parents sont arrivés 
dans les années 80, en lançant une autre sorte de pari ; un peu 
particulier : renforcer la communauté juive. Celle-ci était déjà 
organisée, avec une synagogue et une école juive. Mes parents 
se chargèrent de vivifier ce qui devait l’être et de compléter 
les structures manquantes comme le Mikvé (bain rituel), des 
activités pour la jeunesse, des cours de Torah etc. - tout cela 
dans le plus grand respect pour les institutions déjà en place. 
J’accompagnai mon père quand il présentait une fabrique de 
Matsot devant les enfants et il m’arriva même une fois de le 
remplacer devant toute une classe d’enfants de cinq ans, au 
pied levé, quand il dut partir précipitamment pour une ur-
gence. Oui, les enfants de Chlou’him (émissaires du Rabbi) se 
doivent d’être précoces !
Par la suite, je me suis passionné pour la production de courts 
métrages et j’eus ainsi l’occasion de travailler avec de nom-
breux Chlou’him qui racontaient des anecdotes intéressantes 
et inspirantes. Petit à petit, ceci me donna l’envie de partager 
leur aventure et, après notre mariage, nous nous sommes ins-
tallés en tant que Chlou’him nous-mêmes à Ventnor, dans le 
New Jersey, non loin de chez mes parents.
Quand éclata la crise du Covid, je retournai à ma première 
passion et commençai des cours sur Facebook Live : moi qui 
croyais parler devant une vingtaine de personnes, je me rendis 
compte qu’en fait, mes vidéos circulaient et que j’avais plus de 
500 spectateurs ! Je continuai avec Instagram et même Twitch 
(bien que je ne connaisse rien au monde des paris en ligne) 
et je comptabilise maintenant plus de 450 000 followers. Par 
contre, je ne compte plus le nombre de Chlou’him qui m’ont 
appris que des Juifs sont entrés pour la première fois dans 
leurs Beth ‘Habad (centres communautaires) après avoir vi-
sionné mes vidéos. (Cependant, j’interdis à mes propres en-
fants de posséder des comptes sur ces médias).
Dernièrement, j’ai dû officier à l’enterrement d’un membre 
de notre communauté. Il y avait là ses amis, des membres de 
sa famille et Jake, un capitaine de la marine en uniforme qui 
prononça un discours. Alors que je l’écoutais, quelqu’un me 
tapa gentiment sur l’épaule et me signala en chuchotant que 
le capitaine était catholique mais était né juif.
Après la cérémonie, je m’approchai de Capitaine Jake et me 
présentai tout en lui demandant :

- Etes-vous juif ?
- Plus maintenant, répondit-il avec assurance. Il y a des an-
nées, j’étais sur le point de mourir. Le personnel de l’hôpital 
m’informa avec tact que mes heures étaient comptées  : on 
me proposa même de parler avec un aumônier. Bien sûr, je 
demandai à voir un rabbin. Quelques instants plus tard, les 
infirmières revinrent et m’annoncèrent tristement qu’aucun 
rabbin n’était disponible. Par contre, un aumônier catholique 
était présent et j’acceptai de le rencontrer.
Il était calme et compatissant. Il me rassura, prononça 
quelques prières avec moi puis me conseilla d’affirmer ma foi 
en sa divinité et son sauveur. Je lui étais si reconnaissant de 
ne pas m’avoir laissé seul pour mes « derniers instants » que 
j’acceptai tout ce qu’il me proposa.
Vous pouvez penser ce que vous voulez mais, après cela, je me 
suis remis ! Et depuis, je suis devenu un fervent catholique !
- Avez-vous déjà célébré votre Bar Mitsva ? lui demandai-je.
- Non, admit-il. J’ai toujours su que j’étais juif mais nous 
n’étions pas très actifs dans la communauté juive…
- Il n’est jamais trop tard, affirmai-je tout en tirant mes Té-
filines de leur pochette. Venez, mettons les Téfilines mainte-
nant et célébrez votre Bar Mitsva.
- Monsieur le rabbin ! Vous avez entendu mon histoire, je ne 
suis plus juif, cela ne m’intéresse pas !
J’étais bouleversé. Voici une âme juive perdue qui s’était accro-
chée à la première expérience spirituelle venue qui avait fait 
preuve de bienveillance envers lui. Aucun rabbin n’avait été 
disponible quand il en avait eu le plus besoin. Je ne voulais 
pas être le prochain rabbin à le laisser de côté. J’ignore d’où 
me sont venus les mots suivants :
- Vous savez, celui en qui vous croyez maintenant était juif ! 
Il est évident qu’il mettait les Téfilines tous les jours  ! Ce ne 
serait pas une contradiction avec votre nouvelle foi si vous les 
mettiez aussi !
- Euh… balbutia-t-il. Je suppose que vous avez raison. Je 
n’avais jamais vu cela ainsi…
Il tendit son bras tout tatoué et je l’ai aidé à mettre les Téfi-
lines pour la première fois de sa vie, non loin du cimetière où 
on venait d’enterrer son ami… Ses larmes maintenant étaient 
celles d’un jeune garçon ému de célébrer enfin sa Bar Mitsva…

Rav Avrohom Rapoport - COLlive
traduit par Feiga Lubecki

ETINCELLESDE MACHIA’H
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« Une étincelle de Machia’h » existe en chaque enfant juif. 
Cette idée est nettement exprimée par le verset (Divré  
Hayamim I 16 :22) « Ne touchez pas à Mes oints » que les 
Sages interprètent ainsi (Traité du Talmud Chabbat 119 
b) : « ceci fait référence aux petits-enfants qui étudient la  
Torah dans la maison de leur ancêtre ».
Aussi, quand un enfant naît dans une maison juive, il est 
l’élément de Machia’h dans cette maison et lorsqu’il y a 
plusieurs enfants, chacun d’eux est un Machia’h en soi.

(d’après un discours du Rabbi de Loubavitch, 
Chabbat Parchat Reéh 5741) H.N.

« Ne touchez pas à Mes oints »

LE TIKTOK RAV

Mitsva positive n° 87: Il s'agit de l'obligation selon laquelle l'animal dési-
gné pour remplacer un autre (destiné à être sacrifié) sera considéré comme 
sanctifié.

• MERCREDI 10 SEPTEMBRE – 17 ELLOUL
Mitsva négative n° 107: C'est l'interdiction qui nous a été faite de changer 
la destination d'une offrande en la consacrant à un autre sacrifice.
Mitsva positive n° 107: Il s'agit du commandement qui nous a été enjoint 
selon lequel l'on devient impur au contact d'un mort.

• JEUDI 11 SEPTEMBRE – 18 ELLOUL
• VENDREDI 12 SEPTEMBRE – 19 ELLOUL
• SAMEDI 13 SEPTEMBRE – 20 ELLOUL
Mitsva positive n° 107: Il s'agit du commandement qui nous a été enjoint 
selon lequel l'on devient impur au contact d'un mort.
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LA HALA’HA
de la semaine

QU’EST-CE QUE LES SELI’HOT ?

Les Seli’hot sont des prières de supplications qui rappellent les be-
soins de l’homme mais aussi sa petitesse et ses faiblesses. En ré-
citant les Seli’hot, le Juif procède à une introspection approfondie 
qui lui permet d’aborder la nouvelle année avec la crainte, l’humi-
lité mais aussi l’assurance et la joie requises.
Dans les communautés ashkénazes et ‘hassidiques, on commence 
à réciter les Seli’hot à partir du samedi soir précédant (d’au moins 
quatre jours) la fête de Roch Hachana : cette année samedi soir 13 
septembre 2025 vers 1 heure 30. Puis on dit les Seli’hot, à partir du 
lundi 15 septembre jusqu’au lundi 22 septembre 2025 inclus, avant 
la prière du matin. On aura au préalable récité les « bénédictions 
du matin » ainsi que les bénédictions de la Torah.
On ne commence les Seli’hot qu’en présence de dix hommes 
adultes (plus de treize ans) afin de pouvoir prononcer le Kaddich.
Si possible, on reste debout pendant les Seli’hot, au moins lorsqu’on 
prononce les «  Treize Attributs de Miséricorde  » et le «  Vidouï  » 
(confession des fautes). Celui qui ne prie pas avec un Minyane (dix 
hommes) ne prononce ni les « Treize Attributs » ni les prières en 
araméen.
L’officiant s’enveloppe d’un « Talit » (châle de prière). S’il fait encore 
nuit, il ne prononcera pas la bénédiction : il serait alors préférable 
qu’il emprunte un Talit à un ami ou à la synagogue.
L’endeuillé (durant les sept premiers jours) ne sort pas de chez lui 
et ne peut donc aller à la synagogue pour les Seli’hot, excepté la 
veille de Roch Hachana (lundi 22 septembre) où les Seli’hot sont 
particulièrement longues.				          F.L.

Attention : ce feuillet ne peut pas être transporté dans le domaine public pendant le Chabbat.

AGE INTER SERVICES 
3, rue des Boulets - 75011 Paris  

01 43 28 80 00

Maintien & Aide 
à domicile

• Personnes âgées • Familles, garde d’enfants  
• Situation d’handicap • Toilette, Ménage, Repassage ... 

Paris et Val de MarnePrise en charge agréée APA, CAF, Mutuelles, Assurances

LEADER CASH

 Paris 16è : 86 rue d'Auteuil - CC Les Belles Feuilles
 Paris 17è : 13 rue Brémontier
                             40 rue Guersant
 Paris 19è : 82 rue Petit
 92300 Levallois : 81 rue Jules Guesde
 93220 Gagny : 71 Avenue Henri Barbusse
 94410 S. Maurice : 56 bis Av.du Ml de Lattre de Tassigny
 13013 Marseille : 13 Bd des Tilleuls (du dimanche au jeudi de 8h à 20h)

Du choix et des prix bas !
MAGASINS CASHER AU SERVICE DE LA COMMUNAUTÉ

  Ouvert du dimanche au jeudi de 8h à 21h - Le vendredi de 8h jusqu'à 1h avant Chabbat

Simplifiez-vous la vie, 
la gestion complète de vos biens 
avec assurance loyers impayés

3 mois d’honoraires de gestion offerts avec le code : SIDRA
o p t i m u m @ o r p i . c o m

Orpi Optimum 
Rudy HAROSCH

350 rue des Pyrénées - Paris 20e

Tél : 01.42.00.02.02
Estimation offerte 

sous 48h

2 Agences à votre service 
Buttes Chaumont - Jourdain/Belleville

WIN ENERGIE 
mandataire / délégataire dans les C.E.E. 

intègre de nouvelles 
régies commerciales BtoB

AUCUN INTERMEDIAIRE 
DE L’INSTALLATION À LA VALORISATION

Fiches fournies
Accompagnement financier (avec acomptes)

Rudy KHAYAT
06.98.98.94.98

www.winenergie.fr

Formation assurée

SOLUTION
NUMÉRIQUE 
SECURITE

01 80 91 59 14
Caméra &
Vidéo-Surveillance
 
Alarme &
Télésurveillance 

Contrôle d’accès &
Interphonie
 
Serrurerie &
Portes blindées

Store, Volet &
Rideau métallique

INSTALLATION, MAINTENANCE & DÉPANNAGE

Nous recrutons  

des commerciaux

Prix = 69€90 
code promo SIDRA2025 (20 € offerts)

www.elixirdubolchoi.com
Tél: 01 42 96 29 33 

L’elixir du bolchoï est un remède 
100% naturel qui permet de  

donner de la force à sa voix et  
d’éviter les extinctions de voix 

Créé pour la Comédie française 
en 1954 et toujours utilisé par les 

comédiens et les chanteurs

Nouveau


